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Introduction : 

 
Je dois mon intérêt pour les gros jerkbaits à deux pêcheurs et journalistes halieutiques en particulier : Michel 
Tarragnat, qui le premier a fait découvrir ces leurres atypiques aux pêcheurs français et dont je dévore le 
moindre papier sur la question; et Bertus Rozemeijer, dont les écrits m’ont également beaucoup appris sur la 
façon d’animer ces leurres et sur le fait qu’il ne faille jamais hésiter à pêcher « différemment ». Inutile donc 
de préciser que vous retrouverez sans peine leurs empreintes dans cet article ;).  
 
 

 
Le coloris ‘‘Real Roach’’ du Salmo Fatso est une imitation très réussie de poisson fourrage. 

 
 
 
Pour ceux qui n’en n’ont jamais entendu parler, la représentation la plus commune d’un gros jerkbait serait 
un gros poisson-nageur d’environ 15-20cm dépourvu de bavette et que le pêcheur se doit d’animer à l’aide 
de sa canne par une succession de tirées et de coups de scion. Il est bien sûr facile de juger ces gros 
jerkbaits comme des poissons-nageurs de conception éculée et dont l’idée ne serait jamais venue à leurs 
créateurs d’y coller une bavette… J’imagine que ce fut le cas à une époque ! Mais rassurez-vous, il n’en est 
rien pour les modèles actuels. Alors qu’il suffit d’une bavette pour donner à n’importe quel bout de bois lesté 
une action attractive, la conception d’un bon jerkbait sans bavette est autrement plus délicate. Nombre de 
paramètres contribuent à lui donner vie : répartition des masses au sein du leurre, forme extérieure, densité 
du matériau, et même la position de l’œillet d’attache du leurre, qui à elle seule peut en transformer 
complètement l’action. Un leurre autrement plus technique qu’il n’y paraît, et dans la pratique nous verrons 
que la famille des jerkbaits englobe donc de nombreuses sous-catégories. 
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Pourquoi choisir les gros Jerkbaits ? 
 
Raison N°1 : 
C’est testé et approuvé ! La pêche aux gros jerkbaits n’est pas une nouvelle technique de pêche aux leurres, 
pas plus qu’un effet de mode. Pour effectuer une analogie rapide : la pêche aux gros jerkbaits est aux 
hollandais ou suédois ce que la pêche à la cuiller tournante est aux français. Ici, le pêcheur lambda 
recherchant le brochet accroche un bout de tôle à sa ligne ; là-bas, un bout de bois ! Il suffit de consulter 
sites internet et forums allemands ou hollandais pour s’en convaincre : pour nos collègues nord-européens, 
les jerkbaits sont une véritable institution. Il ne s’agit donc pas de « nouveautés » mais bel et bien d’une 
catégorie de leurres ayant depuis longtemps fait ses preuves, et que vous pouvez donc accrocher au bout de 
votre ligne en totale confiance. 
 
 
Raison N°2 : 
C’est étudié pour le Brochet ! Le fait que la pêche aux leurres en France puisse d’avantage subir les 
influences nippones que celles de nos voisins européens reste pour moi un mystère !? Depuis quelques 
années nous assistons dans les rayons de nos magasins à une déferlante de poissons nageurs Hi-tech 
d’origines japonaises représentés par Lucky Craft et Illex, tandis que les gros jerkbaits européens reconnus 
comme ceux de chez Salmo et Strike Pro restent de diffusion totalement confidentielle. Pourtant, les 
premiers sont conçus à l’autre bout de la planète par des  pêcheurs japonais pour leurrer le Black-Bass et le 
Bar, tandis que les seconds sont mis au point par des pêcheurs hollandais, suédois ou polonais, spécialistes 
dans la traque de ce même Brochet que nous connaissons tous, et qui officient à quelques centaines de Km 
de nous seulement. S’il est clair que les poissons-nageurs japonais ont fait la preuve de leur efficacité dans 
nos eaux, il me semble néanmoins raisonnable de penser qu’à priori un gros jerkbaits qui a été conçu pour 
traquer le Brochet dans des eaux géographiquement proches des nôtres pourrait se montrer plus efficace sur 
ce prédateur qu’un poisson-nageur développé pour d’autres espèces et en d’autres eaux… 
 
 
Raison N°3 : 
C’est adapté au Brochet (CQFD) ! Notre Brochet national est bien connu pour être par nature un carnassier 
plutôt fainéant, qui régule les populations de blancs en éliminant les sujets faibles, et contribue à assainir 
l’écosystème en s’attaquant à des proies malades qui sont aussi les plus faciles à attraper. Ceci gardé dans 
un coin de notre cerveau, comparons la nage d’un poisson nageur japonais comme le Lucky Craft B’Freeze à 
celle d’un gros jerkbait comme le Salmo Slider. Le B’Freeze est de silhouette modeste, possède une action 
nerveuse, émet de fortes vibrations, produit des effets sonores importants, et affiche des décorations 
clinquantes ou chatoyantes… Un véritable alevin sous cocktail d’amphétamines et d’ecstasy ! Sans lui retirer 
de son efficacité, il est clair que ce sont autant de caractéristiques qui à priori sont à milles lieux de 
constituer une proie toute désignée pour un Brochet cherchant à se remplir la panse au moindre effort. Le 
Slider quant à lui possède une silhouette imposante, une nage désordonnée et aléatoire, plus calme et plus 
ample, qui déplace de l’eau sans émettre de vibrations agressives, et affiche des coloris plus vrais que 
nature. Bref, il donne l’image d’une grosse proie entrain de passer de vie à trépas, une proie facile à 
engloutir, une proie… toute désignée pour Esox ! 

 
 
 
 

 
Le jerkbait Salmo Slider 12 coloris ‘‘Real Roach’’. 
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Les leurres : 
  

Tout comme la famille des poissons-nageurs regroupe plusieurs sous-catégories, la famille des jerkbaits est 
elle aussi plutôt étoffée : gliders et pullbaits étant les dénominations revenant régulièrement. Les gliders 
nagent en décrivant une succession de zigzags d’amplitude variable ; un walking-the-dog, mais sous l’eau. 
Ils tirent leur nom du fait qu’ils semblent alors glisser (‘glide’) dans l’élément liquide. Les pullbaits se 
contentent de bondir en avant sur une tirée pour remonter ou couler sur un relâché, selon leur densité. Eux 
tirent leur nom du fait qu’ils nécessitent d’être animés par tirées (‘pull’). Les premiers nagent donc sur un 
plan horizontal dans un mouvement droite-gauche, tandis que les seconds nagent sur un plan vertical dans 
un mouvement haut-bas. Vous entendrez également parler d’autres catégories comme les divers, qui n’est 
autre qu’une dénomination alternative de pullbait pour désigner plus spécifiquement les modèles flottants qui 
plongent (‘dive’) sur chaque tirée. Enfin les jerkbaits dont l’action emprunte à la fois aux gliders et aux 
pullbaits se retrouvent sous le nom d’hybrides. Ces hybrides possèdent donc une action pouvant se dérouler 
sur tous les plans. Enfin, certains jerkbaits savent absolument tout faire ou possèdent une action qui les rend 
inclassables, se situant parfois à mi-chemin entre un jerkbait et un crankbait (poisson-nageur traditionnel).  
 
Voici une sélection de modèles renommés : 
 

Gliders : 
 

FOX Runt 
FOX Bullnose * 
RIVER RUN Manta 
SALMO Slider 12 
STRIKE PRO Belly Buster 
STRIKE PRO Big Bandit 
STRIKE PRO Buster Jerk 

Pullbaits : 
 

SALMO Jack 18 
SUICK Thriller 9’’ 
 

Hybrides : 
 

FOX Slim Dolphin  
SALMO Warrior 
 

Jerkbaits/Crankbaits : 
 

FOX Jointed Runt 
SALMO Fatso 14 
SALMO Skinner 
SALMO Warrior Crank 
ZALT Zalt 
ZALT Zaltail 
 

 
Sites Internet : 
 

FOX :  
www.foxint.com 
 

RIVER RUN :  
www.riverruntackle.com , 
www.cwcab.com 
 

SALMO :  
www.salmo.com.pl , 
www.salmofishing.com 
 

STRIKE PRO :  
www.strikepro.se , 
www.cwcab.com 
 

SUICK :  
www.suick.com 
 

ZALT :  
www.zalt.se , www.zaltnad.com 

Pêcher avec de gros jerkbaits s’apparente à une série d’épreuves : la 
1ère étant de réussir à s’en procurer ! Bien qu’officiellement importées en 
France, les marques FOX et SALMO restent cependant assez difficiles 
d’approvisionnement et mieux vaut connaître un bon détaillant. Pour les 
frontaliers avec la Belgique, certains détaillants belges bien connus 
distribuent également ces deux marques avec un approvisionnement 
généralement plus régulier. STRIKE PRO devrait également commencer 
à faire son apparition dans nos boutiques d’ici peu. Pour les autres 
marques telles que ZALT, SUICK et RIVER RUN, il faudra 
s’approvisionner en vente par correspondance chez des détaillants situés 
hors de nos frontières (en Allemagne surtout). Voici une bonne adresse 
pour la VPC, vous pouvez y aller en toute confiance, il s’agit du magasin 
de Ulrich Beyer, journaliste renommé du célèbre magazine halieutique 
allemand Blinker. Et n’hésitez surtout pas à leur écrire, ils vous 
répondront en français. 
 
Uli Beyer’s Köderkunst : www.angel-ussat.de 
 

C’est en teuton, alors tous à vos traducteurs linguistiques ! 

 
 
 
 
 
 
 
* : 
  

Vous cherchez un objet contondant pour commettre un homicide ?      

Un gros et long gadget pour « combler » votre solitude ?  
 

50% gode / 50% matraque  
100% Bullnose. 
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Quels modèles pour débuter ? 

 
 
Aller, on-est-des-hommes-on-n’a-pas-peur : on attaque directement les jerkbaits sans bavette …courage! Le 
meilleur conseil est de débuter par des modèles ayant fait leurs preuves et de marques réputées. 
Commencez par un SALMO Fatso 14cm flottant coloris Real Perch. Ce jerkbait hybride est parfait pour 
débuter en douceur, car même s’il supporte des animations musclées, il se montre également très efficace 
lorsqu’il est récupéré linéairement comme un simple poisson-nageur, et son coloris perche photo-réaliste 
vous mettra en confiance. Avec un tel steak au bout de la ligne vous risquez fort d’exploser votre record 
personnel, alors : préparez-vous psychologiquement ! Poursuivons par un glider : le STRIKE PRO Buster Jerk 
15cm coulant coloris Orange Tiger, dont la nage en walking-the-dog sous l’eau est …hypnotique. De 
conception très récente, il n’est pas en bois mais plastique et contient 2 billes bruiteuses, qui ajoutées à son 
coloris agressif et contrasté en font un jerkbait à essayer en priorité sur des prédateurs actifs ou en eaux 
teintées. Complétons par un second glider totalement complémentaire : le SALMO Slider 12cm coulant 
coloris Real Perch, lui aussi conçu pour une récupération classique en zigzags. A l’inverse du précédent, 
celui-ci est non bruiteur et d’un coloris perche aussi vrai que nature, et s’adressera donc plutôt à des 
carnassiers méfiants ou en eaux claires. Enfin, s’il vous reste quelques dollars, bravez vos idées reçues et 
essayez un pullbait : un SUICK Thriller 9’’ coloris Orange Tiger ne ressemblant à rien, archaïque, mais 
éprouvé ; ou l’imitation de brocheton SALMO Jack 18cm flottant coloris Pike à la nage très basique (et 
auquel vous pourrez toujours coller une bavette si son action vous déconcerte !). 
 

          
             Strike Pro Buster Jerk coloris ‘‘Orange Tiger’’                     
      bruyant et au coloris agressif, il ne passera inaperçu !                  Salmo Fatso coloris ‘‘Real Roach’’ dans sa boîte. 

 

                                           
 
       ici en coloris imitatif ‘‘Real Roach’’, le Salmo Slider                                     Le Salmo Jack en coloris ‘‘Pike’’,                       
  est également disponible en imitation réaliste de perche.                   un jerkbait à la nage basique, imitant un brocheton.   

 

                                   
                Suick Thriller 9’’ coloris ‘‘Orange Tiger’’                                      Le Salmo Fatso en coloris ‘‘Hot Perch’’, 
         essayez ce pullbait légendaire… si vous osez ! ;)                                  un coloris mi-imitatif / mi-excitatif.



Découvrez les gros Jerkbaits 
Par Olivier Martin, Février 2006.  
 
 
La mauvaise nouvelle : le poids de ces gros jerkbaits oscille souvent entre 60 et 100 grammes sur la balance 
(voire plus), et ils nécessitent donc un matériel spécifique et costaud. La bonne nouvelle : vous allez enfin 
avoir l’air d’un homme en pêchant avec ça ;-) 
 

La canne : 
 

Les cannes à gros jerkbaits possèdent 3 caractéristiques essentielles. Premièrement : la puissance. Vu le 
poids des leurres, sa puissance maximale devra être de +/- 100gr ; une place d’utilisation de 60-100gr étant 
à mes yeux idéale. Deuxièmement : la maniabilité. Animer correctement un gros jerkbait nécessite une 
canne courte, voire très courte. En plus d’une question de confort d’utilisation, la technique d’animation 
l’exige, comme nous allons le voir un peu plus loin. Troisièmement : la raideur. Le blank de la canne doit 
être très raide pour transmettre à un leurre de ce poids instantanément et intégralement le moindre coup de 
scion. Avec une canne trop souple, le jerkbait ne recevra pas correctement les ordres que vous lui 
transmettrez, tout simplement gommés par la souplesse de la canne, et le jerkbait ne nagera donc pas 
correctement.  
 
 
Quelques modèles : 
 
ROZEMEIJER 2 Jerk-It : 1,95m / 80-120gr / 2-brins / casting 
 

ROZEMEIJER Jerkmaster II : 1,95m / 70-90gr / mono-brin / spinning 
 

ROZEMEIJER Power Jerk : 1,95m / 80-100gr / mono-brin / casting 
 

QUANTUM Hypercast Jerk : 1,80m / 50-120gr / mono-brin / casting 
 

 

 
 

Rozemeijer 2 Jerk-It : légère, puissante …la nouvelle référence. 
 
 
 

De telles caractéristiques techniques peuvent faire peur, mais rassurez-vous : les cannes à gros jerkbaits 
récentes n’ont rien de barres à mines. Les bons modèles sont même très légers avec des poids de l’ordre de 
170gr seulement, voire moins comme les ROZEMEIJER qui font désormais office de référence (et soit dit en 
passant, on n’en attendait pas moins de cannes signées par le maître hollandais de cette technique : Bertus 
Rozemeijer, également à l’origine du jerkbait SALMO Slider). Vous constaterez également que bien qu’il 
existe quelques rares cannes à gros jerkbaits utilisables avec des moulinets à tambour fixe classiques 
(‘‘spinning’’), la majorité des cannes sont étudiées pour recevoir un moulinet casting.  
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Le moulinet : 
Spinning, Casting ? 
 
Voilà une excellente raison pour vous mettre au casting ! La pêche au gros jerkbaits requiert du matériel 
fiable et costaud capable d’encaisser les chocs des lancers pendant plusieurs heures d’affilée. Un ensemble 
casting est donc idéal. Nous l’avons vu des solutions en spinning existent mais elles sont très rares. Malgré 
tout, pêcher aux gros jerkbaits en spinning est tout à fait possible si l’on tient compte des points suivants. En 
premier lieu : de part sa conception un moulinet spinning souffrira plus qu’un moulinet casting, et si vous 
tenez à le garder longtemps il est important qu’il soit très robuste ; notamment au niveau de son axe qui 
risquerait de prendre rapidement du jeu. Second point : la prise en main d’un ensemble casting est bien plus 
adaptée à la position typique que doit prendre un pêcheur aux gros jerkbaits, et permet un meilleur confort 
de pêche (notamment au niveau du poignet soutenant la canne), d’autant plus qu’à capacité équivalente un 
moulinet casting sera nettement plus léger. Pêcher en spinning peut donc amener quelques contraintes, mais 
d’un autre côté un ensemble spinning coûtera généralement moins cher, sans compter que l’apprentissage 
du casting peut se révéler fastidieux… 

Bref, le choix vous appartient ! 
 
 
Moulinet casting de référence : 
 
ABU Ambassadeur Classic C3 5501 
 

ABU Ambassadeur Classic C4 5601 
 

SHIMANO Cardiff 301 LH 

Caractéristiques techniques : un profil rond permettant une capacité de 
+ de 100m de nylon 35/100 ou de tresse 25/100 ; un poids inférieur à 
300gr ; un bâti en aluminium d’une seule pièce pour la robustesse ; un 
frein puissant et fiable ; et enfin et surtout une manivelle à gauche. 

 
Moulinet spinning de référence : 
 
SHIMANO Spheros 4000 FA 
 

SHIMANO Technium 5000 FA 
 

 

Caractéristiques techniques : 3 roulements à billes minimum ; une 
capacité de + de 100m de nylon 35/100 ou de tresse 25/100 ; un 
poids inférieur à 400gr ; un bâti de préférence en aluminium pour la 
robustesse ; un frein puissant et fiable, situé de préférence à l’avant 
pour un gain de poids. 

 
Abu Garcia Ambassadeur Classic : une fiabilité éprouvée.  

 
 

Shimano Spheros : un tambour fixe, mais… costaud ! 
« C’est trop cher ! » 
        
OK, alors une canne de pêche à soutenir en mer de 1.80m en carbone, d’action raide de pointe, de puissance 
50-150gr et d’un poids de 200gr maximum, couplé à une moulinet à tambour fixe contenant plus de 100m 
de nylon 35/100, équipé d’un roulement à billes minimum, et d’un poids de 400gr maxi fera l’affaire pour 
vous initier ! Par exemple : la canne Daïwa Strike Boat 180 et le moulinet Daïwa Sweepfire 3550 répondent à 
ces critères, pour un prix total à peine supérieur à 50€… Mais attention : si un tel matériel permet de 
propulser et d’animer les plus gros jerkbait de façon à peu près correcte, il reste nettement plus lourd qu’un 
ensemble casting spécial gros jerkbaits, donc plus fatiguant à utiliser et moins agréable. Dernier point, la 
durée de vie du moulinet risque fort d’être – très ! – courte si vous le sollicitez régulièrement …à vous de voir ! 
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Quelques animations classiques de base pour bien débuter : 
 
 

L’animation des Pullbaits : 
 
Animation de base d’un Pullbait flottant : 
 
Les jerkbaits les plus basiques sont sans doute les divers ou pullbaits flottants, comme le SALMO Jack 18cm 
floating et le SUICK Thriller 9’’. Techniquement : lancez le pullbait droit devant vous, et une fois celui-ci 
arrivé à destination, patientez quelques secondes le temps que les ondes à la surface de l’eau se dissipent. 
Durant ce laps de temps, tendez légèrement la bannière et positionnez la canne horizontalement à hauteur 
de votre ceinture, canne pointant dans la direction du pullbait. Pour débuter l’animation, effectuez alors une 
tirée appuyée vers le bas, en faisant basculer la canne jusqu’à ce que le scion en vienne presque à frapper la 
surface de l’eau. Cette tirée vers le bas doit être effectuée par un mouvement ferme de votre avant-bras, 
mais ni brutal ni précipité. Elle aura pour effet de faire plonger le pullbait sous la surface, dans un bond en 
avant de 50cm à 1m. Immédiatement après, moulinez pour retendre la bannière tout en relevant la canne 
dans sa position initiale horizontale, afin de vous préparer à enchaîner sur une nouvelle tirée identique. 
Durant le cours laps de temps de cette manoeuvre, le pullbait flottant aura eu tendance à remonter vers la 
surface. Après quelques tirées successives, votre pullbait devrait avoir plongé à une profondeur d’environ 1 
mètre voire plus. Effectuez alors une pause pour le laisser remonter librement vers la surface. Vous pouvez 
reprendre l’animation avant que le pullbait n’ait achevé sa remontée, ou le laisser poursuivre jusqu’à ce qu’il 
crève la surface de l’eau. Dans ce dernier cas, faîtes-le tressauter bruyamment surplace pour attirer 
l’attention des prédateurs, attendez que l’onde se dissipe, et reprenez l’animation classique en tirées 
successives. L’animation se résume donc à une succession de tirées vers le bas, et peut-être modulée en 
jouant sur plusieurs paramètres : la puissance et la longueur de chaque tirée vers le bas, le nombre de tirées 
successives entre chaque pause, la durée des pauses, et enfin le fait de laisser le pullbait remonter jusqu’en 
surface ou non. Une petite remarque : certains pullbaits comme le SUICK Thriller possèdent une bavette 
métallique à l’arrière du leurre, qui vous permet en la tordant plus ou moins d’en modifier la profondeur de 
nage.  

 
 

 Le Suick, le plus célèbre des pullbaits, et sans doute l’ancêtre des jerkbaits ! 
 
 

Gné ?  8-\ 
 
Hum, le pullbait est à peine mouillé qu’une désagréable sensation de picotement anal se fait ressentir… C’est 
tout à fait normal : vous avez juste la désagréable impression de vous être fait élargir par le détaillant qui 
vous a vendu cet engin. C’est évident, une telle nage laissera perplexe autant que dubitatif n’importe quel 
pêcheur rompu aux leurres de pointe japonais frétillants à souhait. Et pourtant ! Etes-vous sûr qu’un Brochet 
ait besoin de plus d’action pour corriger un tel intrus ? Si l’on s’en réfère au plus ancien et au plus célèbre 
des pullbaits - le SUICK Thriller - créé il y a plus de 75 ans et commercialisé depuis plus de 50 ans, la 
réponse est non. Ce jerkbait n’a jamais évolué dans sa forme ni dans son mode de fabrication, tout juste de 
nouvelles déclinaisons de tailles et de coloris sont-ils apparus sur le marché. Malgré ça, il reste pourtant le 
gros jerkbait le plus vendu et le plus populaire aux USA.  
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L’animation des Gliders : 
 
Animation de base d’un Glider coulant : 
 
Les jerkbaits les plus répandus et les plus appréciés sont sans doute les gliders coulants, comme le SALMO 
Slider 12cm sinking et le STRIKE PRO Buster Jerk 15cm. Techniquement : lancez le glider droit devant vous, 
et une fois celui-ci arrivé à destination, patientez quelques secondes le temps qu’il se soient enfoncé à la 
profondeur d’évolution souhaitée (contrairement aux idées reçues, ces gliders coulent généralement très 
lentement malgré leur poids élevé, et sont utilisables même dans 1 mètre d’eau pourvu qu’ils ne soient pas 
récupérés trop lentement). Durant ce laps de temps récupérez un peu de fil pour obtenir une bannière semi-
tendue, et positionnez la canne : poignée à hauteur de votre ceinture, faites-là pointer vers le bas en 
direction du glider dans le prolongement exact de la bannière, puis abaissez le scion vers l’eau pour qu’il 
forme un angle prononcé avec la bannière. Pour débuter l’animation, donnez alors un coup de scion vers le 
bas d’une amplitude de +/- 30cm. Ce coup de scion doit être effectué par un mouvement ferme de votre 
seul poignet. Sitôt ce coup de scion donné, relevez immédiatement la canne dans sa position initiale tout en 
effectuant un tour de manivelle pour retendre légèrement la bannière, afin de vous préparer à enchaîner sur 
un nouveau coup de scion pour poursuivre l’animation. A chaque coup de scion, le glider effectue un écart 
latéral sous forme de glissade à gauche ou à droite. Il convient donc d'enchaîner des séries aléatoires de 1, 2 
ou 3 coups de scion entrecoupées de pauses, afin de donner au jerkbait une nage en zigzag toujours 
imprévisible. L’animation se résume donc à une succession de coups de scions canne pointant vers le bas, 
qui permettent à ces gliders de reproduire la célèbre nage en ‘‘walking-the-dog’’ chère aux leurres de 
surface, mais cette fois sous l’eau ! 
 
 
 

 
Idéal pour débuter, le Buster Jerk de Strike Pro est un glider d’une efficacité redoutable. 

 
 
 
 
Animation de base d’un Glider flottant : 
 
L’animation d’un glider flottant est globalement la même que celle d’un modèle coulant, à quelques 
adaptations près. Premièrement, les coups de scion doivent être un peu plus appuyés et un peu plus secs 
qu’avec un glider coulant car ici ils servent non seulement à donner l’impulsion qui va déclencher l’écart 
latéral, mais également à faire plonger le glider sous la surface de l’eau. Des coups de scion trop ‘ramollo’ et 
le glider risquerait de ne même pas plonger sous l’eau. Deuxièmement, les pauses sont difficilement 
possibles si vous ne souhaitez pas que le glider regagne la surface, et les coups de scion doivent alors être 
effectués en continu, sans marquer le moindre arrêt. Une exception : à la belle saison, lorsque les 
carnassiers sont enclins à taper une proie en surface, il peut être judicieux de laisser remonter le glider, et 
une fois émergé de le faire s’agiter bruyamment surplace pour attirer l’attention sur lui, avant de reprendre 
l’animation de façon classique. 
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Ne pas confondre Glider, et Glider ! 
 
Trouvez le bon rythme ! 
 
Notez que les gliders qui vous laissent décider de la cadence de nage en s’y adaptant parfaitement sont 
assez rares ; le RIVER RUN Manta semble être un de ceux-là, mais il coûte relativement cher. La plupart du 
temps, chaque glider possède une cadence de nage optimale, et il vous appartient d’adapter votre animation 
en conséquence. La bonne nouvelle, c’est que bien souvent vous pourrez deviner le type d’animation le 
mieux adapté simplement en observant la forme extérieure de votre glider : 
 
 
Ayez l’œil ! 
 
 
Les modèles de forme très haute ou très ventrue 
sont généralement conçus pour effectuer des écarts 
latéraux rapides de faible amplitude ; comme le 
STRIKE PRO Belly Buster. Pour eux, une animation 
faite de coups de scions enchaînés rapidement, 
quasiment sans le moindre temps mort entre eux, 
sera généralement la plus adaptée. Elle donnera à 
votre glider la nage pour laquelle il a été conçu : 
une nage tout en zigzags serrés faite d’écarts très 
rapides, imitant ainsi l’allure d’un poisson affolé et 
désorienté.  
 

 
Strike Pro Belly Buster. 

 
Durant ces animations, vous constatez que ces gliders sont 
tout à fait capables d’effectuer des demi-tours sur place, 
essayez donc pour voir de reproduire la même chose avec 
un crankbait !  

  Les modèles de forme longiligne sont eux plutôt 
conçus pour effectuer des écarts latéraux très 
amples et très lents ; comme le FOX Bullnose. 
Pour ceux là, une animation faite de coups de 
scions enchaînés de façon très espacée, avec 
quasiment 2 à 3 secondes de pause entre eux, 
sera généralement la plus adaptée. Elle donnera 
à votre glider la nage pour laquelle il a été 
conçu : une évolution en glissades très amples et 
très lentes, imitant une proie nonchalante ou 
malade.  

 
FOX Bullnose. 

 
Hé oui ! Là où un crankbait s’arrête net lorsqu’on stoppe 
la récupération, ces jerkbaits phalloïdes sont capables de 
nager tous seuls comme des grands pendant plusieurs 
secondes ! 

 
 
 
Enfin,  
ceux dont la forme est assez proche d’un poisson peuvent généralement s’adapter assez facilement à 
différentes cadences de récupération ; tels que les SALMO Slider et les STRIKE PRO Buster Jerk, qui ont la 
réputation d’être pêchants quelque soit la façon dont ils sont récupérés. C’est sans doute d’ailleurs la raison 
pour laquelle ils sont si populaires chez les amateurs de jerkbaits. Ils supportent aussi bien les animations 
énergiques et rapides, que les animations plus coulées et calmes, et restent même efficaces avec une simple 
récupération linéaire.  

Des modèles polyvalents, idéaux pour débuter et se perfectionner. 
 
 
 
 

A vous de déterminer pour chacun de vos gliders la cadence optimale qui lui donnera sa plus belle nage …à vous de jouer ! 
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Voici quelques astuces indispensables qui vous éviteront de vous arracher les cheveux par touffes entières :  
 

 
Bon à savoir : 

 
« Mon bas de ligne s’emmêle dans les triples ! »  
 
‘‘RAAAAAaaaahhhhhhhhhhhhhh !!!!!!!!!!! [ … ] Gné !! Gnéé !!! Gnééé !!!!!!!’’ * 
 
* : Tel est le cri caractéristique du « jerkeur » qui dans un accès de rage inouï vient de pulvériser violemment sa canne en 
morceaux lorsqu’il s’est aperçu que pour la 42ème fois consécutive de la journée son bas de ligne s’était encore joyeusement 
entortillé autour des hameçons triples de son jerkbait.  
 
Ce problème est celui auquel chaque amateur de gros jerkbaits est confronté tôt ou tard - plus souvent tôt 
que tard ! – et survient essentiellement avec les gliders. Rassurez-vous, des solutions existent. La première 
consiste simplement à corriger l’erreur que commettent la plupart des débutants : après chaque coup de 
scion, ils attendent que le jerkbait ait fini de décrire son écart latéral avant de poursuivre un quelconque 
travail d’animation. Erreur ! Il est en effet indispensable de commencer à récupérer un peu de bannière 
immédiatement après chaque coup de scion. Si vous ne procédez pas ainsi, la bannière se détend pendant 
que le jerkbait avance en partant sur le côté, et entre inévitablement en contact avec les hameçons triples. 
De mon point de vue, l’idéal est que la récupération du fil soit synchronisée avec le temps de pause que vous 
laissez entre chaque coup de scion, ainsi plus le jerkbait avance, plus la bannière se retend. Par exemple, si 
vous décidez de donner un coup de scion toutes les 2 secondes, alors il faut que ces 2 secondes 
correspondent exactement au temps que vous mettrez pour relever la canne dans sa position de départ tout 
en moulinant pour récupérer la longueur de fil nécessaire (généralement un tour de manivelle). Cela 
nécessite un petit entraînement mais devient vite un automatisme, et une fois acquis : vous êtes un pro ! 
 
 
En attendant de le devenir (un pro), essayez ceci :  
 
Premièrement : plaquez le triple ventral de votre jerkbait sur le ventre du leurre, pointes vers l’avant, et 
reliez la branche dégagée du triple à l’œillet d’attache situé à l’arrière du jerkbait par un brin de nylon 6/100. 
Ainsi le triple est bien plaqué contre le leurre et ne bouge plus, ce qui va diminuer très fortement les 
emmêlements. Et sur une attaque, le moindre contact avec les molaires de notre ami Esox fera sauter ce 
nylon, en libérant ainsi le triple ventral. Simple et efficace ! Encore fallait-il y penser. 
 
Deuxièmement : bannissez totalement les bas de lignes souples. Un bas de ligne souple aura toutes les 
chances de s’emmêler de facto dans les triples, avant même que votre jerkbait n’ait touché l’eau ! En effet 
les jerkbait n’étant pas munis de billes lanceuses, ils ont parfois tendance à tourner dans les airs lors du 
lancer, et là, vous pouvez ramener votre jerkbait illico pour détortiller tout ça ! La solution passe par 
l’utilisation d’un bas de ligne rigide ou semi-rigide. Pour les débutants, rien de mieux qu’un avançon en corde 
à piano inox de diamètre 50/100 minimum et d’une longueur d’au moins 30cm. Mais veillez à le remplacer à 
la moindre torsion sévère,  car l’acier à force de contorsions, ça casse ! Pour ceux qui commencent à 
maîtriser, un avançon en nylon hard mono d’un diamètre de 70/100 minimum possède une semi-rigidité 
idéale, tout en se montrant bien plus discret dans l’eau. Là encore veillez à le remplacer après chaque 
capture de brochet, dont les dents sont sans pitié pour les matériaux non métalliques. Enfin pour ceux qui 
veulent être à la pointe du progrès, vous trouverez des avançons d’1 brin en titane chez Uli Beyer, qui 
possèdent cette même semi-rigidité et qui ont l’avantage d’être indéformables contrairement à l’acier. 
 
 
 
« Mon Glider part tout droit ! »  
 
Votre bannière est trop tendue. (c’est tout ? oui, c’est tout !) 

 



Découvrez les gros Jerkbaits 
Par Olivier Martin, Février 2006.  
 
 
« J’en ai marre d’animer ! » 

Les hybrides jerkbaits/crankbait : 
 

Bonne nouvelle, le matériel gros jerkbait est aussi adapté aux gros poissons-nageurs ainsi qu’aux hybrides 
jerkbait/crankbait. C’est le moment de sortir de votre boîte à leurres le gros SALMO Fatso flottant. Bien que 
pouvant s’utiliser comme un pullbait (à la différence près qu’il effectue alors un rolling prononcé sur chaque 
tirée), il s’avère également très attractif en lancer-ramener malgré son absence de bavette : il déplace 
autant d’eau qu’un gros poisson-nageur tout en affichant une nage plus naturelle, pas du tout saccadée. Le 
ZALT est lui aussi un hybride jerkbait/crankbait efficace et renommé, supportant très bien une récupération 
rectiligne ponctuée de coups de scion. Chez SALMO, vous trouverez toute une gamme de gros poisson-
nageurs qui gagnent à être animés par quelques tirées et coups de scion : le calme Warrior Crank, l’agressif 
Skinner et l’imitationiste Pike 16 F. Pour les accros aux leurres de surface, le Fatso Crank est de la pure 
dynamite, produisant un véritable raz-de-marée en surface ! Enfin, FOX possède également quelques 
monstroplantes à bavette à son catalogue, tel le FOX Warrior. 

 

                                            
Salmo Skinner en coloris ‘‘Real Roach’’ et ‘‘Green Tiger’’.                             Le FOX Warrior et sa nageoire caudale souple. 
 
 
 

« Et pour les vrais hommes, y’a quoi ? » 
Les jerkbaits pour les hommes, les vrais : 

 
Les vrais durs (enfin, ceux pour qui le fait de jouer avec de gros engins flatte leur virilité perdue…) seront 
ravis d’apprendre qu’il existe des jerkbaits explosant allègrement la barre des 100gr ! Pourquoi un tel poids ? 
A cause de leur taille évidemment, mais aussi pour l’inertie. Un tel mastodonte, s’il n’est pas freiné par une 
bavette, pourra effectuer des écarts très amples, entraîné dans sa lancée par son propre poids. Vu 
l’explosion en surface que font la plupart de ces jerkbaits lors qu’ils touchent l’eau, il est évident qu’ils seront 
bien mieux adaptés à la prospection d’étendues d’eau que de postes ! Quant au matériel, si les cannes et 
moulinets cités plus haut pourront convenir pour l’utilisation de jerkbaits jusqu’à 120gr, l’utilisation régulière 
des plus gros jerkbaits requiert du matériel boxant dans la catégorie ‘‘poids lourds’’ : plus de puissance dans 
la canne, plus de capacité sur la bobine, mais aussi plus de résistance dans la tresse ou le nylon.  
                    
Jerkbaits : 
 

FOX Bullnose * 
 

FOX Gremlin 
 

FOX Big-D 
 

RIVER RUN Manta 10’’ 
 

SALMO Fatso 14 coulant 

 
 

165gr 
 

120gr 
 

200gr 
 

170gr 
 

105gr 
 
 

Sites Internet : 
 

St. Croix :  
stcroixrods.com 

 Moulinets : 
 

ABU Ambassadeur Classic C3 6501 
 

ABU Ambassadeur Classic C4 6601 
 
 

Canne : 
 

St. Croix Premier PM63XHF : 1,80m / 85-225gr / mono-brin / casting 
 

NB : malgré sa puissance démesurée, cette canne pèse - de 200gr ! 
 
 

Accessoires : 
 

Nylon 45/100 ou Tresse 30/100. 
 

Avançon en Nylon Hard Mono ou Acier Inox 90/100. 

 
* : n’insistez-pas, celle-là je vous l’ai déjà faite ! ;-p 
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Quand gros, c’est trop gros !  

Les « p’tits gros » : 
 

Depuis peu de temps, en fait depuis que les gros jerkbaits commencent à être utilisés en France, nous 
assistons à la naissance de déclinaisons de tailles plus modestes de ces gros jerkbaits dont nous venons de 
parler. Ainsi, sous l’impulsion d’une partie de ses clients européens jugeant leurs jerkbaits un peu trop gros 
pour la taille moyenne des carnassiers de leurs eaux, SALMO propose depuis cette année une déclinaison du 
célèbre Fatso 14cm original dans une taille de 10cm.  
 
 
Voici une liste de « p’tits gros » jerkbaits : 
 
Gliders : 
 

FOX Micro-Runt 
FOX Micro-Bullnose * 
SALMO Slider 10, 7 
STRIKE PRO Buster Jerk II 

Pullbaits : 
 

SUICK Thriller 4’’ 
 

Hybrides : 
 

FOX Micro Dolphin  
 

Jerkbaits/Crankbaits : 
 

FOX Micro Jointed Runt 
SALMO Fatso 10 

 

 
Brochette de Salmo Slider 10 et Fatso 10. 

 
Vous trouverez ces bébés chez Franck’S (www.franck-s.com) ou chez Ulrich Beyer (www.angel-ussat.de). 
 
 
les + / les - : 
 
L’avantage de ces modèles réduits est que, de part leur poids oscillant généralement entre 30gr et 50gr, ils 
savent se contenter d’un matériel plus standard. Certes 50gr c’est encore beaucoup, mais c’est déjà 
nettement moins que les mastodontes originaux d’une centaine de grammes. Ainsi, une canne à lancer de 
puissance 20-50gr d’action de pointe et d’une longueur inférieure à 2,10m conviendra parfaitement, de 
même qu’un moulinet à tambour fixe classique qui n’aura plus à redouter le choc des lancers dus aux excès 
d’embonpoints des plus gros jerkbaits. Le diamètre des nylons et tresses peut également être revu à la 
baisse : un nylon de 30/100 ou une tresse de 20/100 seront parfaitement adaptés. Enfin en guise de bas de 
ligne, un classique acier de 10Kg fera très bien l’affaire pourvu qu’il soit gainé nylon pour en limiter la 
souplesse, limitant ainsi les bouclages avec les triples. Autre avantage, lorsqu’il s’agit d’aborder un poste 
discrètement : un jerkbait de 35gr fait moins de barouf en touchant l’eau qu’un de 100gr ! Revers de la 
médaille : il se lance moins loin, déplace beaucoup moins d’eau, et ne se fait pas remarquer d’aussi loin 
qu’un gros modèle. En un mot : son champs d’action est plus réduit. Enfin, point critique : un petit jerkbait 
pourra très facilement être aspiré jusqu’aux branchies par un brocheton du fait de sa densité proche de 
l’eau, et du fait que la bannière reste toujours un peu molle lors des animations :’( 
 
 

* : non, celui-là est trop petit pour ce que vous voulez en faire ! :p 



Découvrez les gros Jerkbaits 
Par Olivier Martin, Février 2006.  

 
Des « p’tits gros » qui assurent : 

 
Les « p’tits gros » sont très certainement un bon moyen de découvrir le monde des jerkbaits sans investir 
dans un nouvel équipement. Mais personnellement, je trouve qu’une bonne partie d’entre eux n’a pourtant 
pas grand-chose à voir avec les plus gros modèles : leur action est souvent bien différente faute d’une 
inertie suffisante, et réclame donc une animation elle aussi bien différente. Bien souvent, ce sont plus des 
twitchbaits que des jerkbaits, comme par exemple le petit SALMO Slider de 7cm qui trouvera son plein 
emploi dans une animation frénétique en « twitching », c’est-à-dire faite de petits coups de scion très 
rapides, canne basse et nylon formant un angle de 90° avec la canne, qui donneront à ce tout petit jerkbait 
l’allure d’un alevin fou. Rien à voir avec l’allure du gros pépère de 12cm et 70gr. D’autres au contraire 
conservent une action similaire à leur aîné, tel que le FOX Micro-Bullnose qui décrit les mêmes amples et 
lents écarts que son grand frère de… 165gr ! Si vous voulez voir ce que donnent les gros jerkbaits sans 
investir dans du matériel spécifique, voici une liste de « p’tits gros » qui nagent comme les vrais : 
 
                   
Envie de vous éclater avec des « p’tits gros » ?  Voici une sélection sympa pour démarrer votre collection ! 

 
STRIKE PRO Buster Jerk II 12cm flottant coloris Orange Tiger :  
 

Ce glider de 35gr, bruiteur, au coloris agressif, est idéal pour énerver les brochets en zones peu profondes. 
 
SALMO Fatso 10cm flottant coloris Real Roach :  
 

Cet hybride de 48gr conserve l’action de son aîné de 95gr ; son coloris naturel est idéal en eaux claires. 
 
SALMO Slider 10cm coulant coloris Green Tiger :  
 

Ce glider de 46gr conserve l’action de son aîné de 70gr ; idéal pour pêcher plus profond ou en eaux teintées. 
 
FOX Micro Jointed Runt coloris Black Back Fire Tiger :  
 

Ce jouet psychédélique est une tuerie totale, animé en tirées latérales rapides et en twitching. Ebouriffant ! 
 
 

                                             
                  Brochette de FOX Micro Jointed Runt.                           SALMO Sliders coloris Red et Yellow Tiger. 
 
 
 
Si vous deviez en choisir qu’un ! 
 

Si vous ne souhaitez acquérir qu’1 seul jerkbait pour voir ce que ça donne et apprendre à le maîtriser 
avant d’envisager une petite collection comme ci-dessus pouvant couvrir toutes les situations, alors ne 
retenez que ce modèle : le SALMO Slider 10 F coloris GT. Pourquoi ? Tout d’abord parce que c’est un 
glider facile à utiliser. Ensuite, parce qu’avec 36gr il est léger et sera utilisable sur un maximum de 
cannes. Aussi parce qu’il est flottant, et que vous n’aurez donc pas à vous soucier de contrôler sa 
profondeur de nage. Et enfin parce qu’il est fluo (coloris type ‘‘firetiger’’) et que vous pourrez observer 
à distance ses réactions sous l’eau façe à vos animations. Bref, un leurre idéal pour apprendre et se 
perfectionner ! 
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Nous avons passé en revue les différents types et catégories de gros jerkbaits, et détaillé leur maniement. 
Avant de passer dans le vif du sujet – l’essai au bord de l’eau – voici encore quelques conseils de dernière 
minute qui vous permettront de pratiquer la pêche aux gros jerkbaits dans les règles de l’art, et d’avoir l’air 
d’un vrai pro !  

 
Les règles de l’art : 

 
Le lancer de poids lourd : 
  
Lancer efficacement un leurre de 100gr voire plus ne s’effectue pas comme avec un poisson nageur de 15gr 
sur un lancer léger, surtout si vous utiliser des jerkbaits dont il arrive parfois que le poids dépasse les 
spécifications de la canne. Voici une méthode pour lancer bien et loin sans forcer. Avec un poisson nageur 
traditionnel, nous avons l’habitude de fouetter la canne pour obtenir une distance de jet maximale. Ici, une 
telle manœuvre risque de mettre la canne à rude épreuve …autant que vos bras et que votre dos, et vous 
risqueriez de vous retrouver ‘‘tout cassé’’ en fin de journée ! La meilleure méthode consiste, non pas à 
utiliser le nerf du blank de votre canne pour propulser le leurre, mais à tirer profit de cette bonne vieille 
énergie cinétique. Une méthode d’autant plus efficace que les leurres sont lourds, et que la raideur de la 
canne handicape les lancers. Grosso modo, il ne faut pas lancer par-dessus la tête, mais sur le côté et avec 
pas mal de bannière sortie. Voici la manœuvre détaillée : commencez par laisser 1m de bannière dehors 
(bas de ligne inclus), puis par une rotation du tronc effectuez un rapide mouvement de rotation latéral de la 
canne jusqu’à ce que le scion pointe derrière vous (à ce moment précis, le leurre prend de l’élan). Sans le 
moindre temps mort, procédez alors au lancer proprement dit en effectuant le mouvement de rotation 
inverse : lorsque le scion de la canne commencera à repasser devant vous prenez soin de faire monter la 
canne vers le haut à environ 45°, et lorsque le scion pointera dans l’axe du poste visé lâchez le fil, et le 
jerkbait ayant accumulé un maximum d’énergie (son propre poids multiplié par la vitesse du mouvement de 
rotation. 1/2mv² vous vous souvenez !?) partira comme un scud, sans pour autant avoir besoin de forcer 
outrageusement sur le nerf de la canne. Personnellement avec le très aérodynamique SALMO Slider de 70gr 
et un tel lancer, je pulvérise tous mes records de distance. 
 
 
Concrétiser la touche : 
 
Quant il y a de la touche, mais que les décrochés s’enchaînent, il convient de remettre en question plusieurs 
choses. La première : votre ferrage. Ici, point de ferrage sec et court, ou de ferrage ample et mou. Ici, il faut 
envoyer la purée, et copieusement ! Un ferrage latéral puissant, frein serré à bloc est indispensable pour 
planter les gros hameçons triples de ces leurres dans la gueule d’un gros bec. Ce n’est que lorsque la prise 
sera confirmée que vous pourrez desserrer le frein.   
 
Si malgré tout les décrochés persistent, inspectez votre matériel : 
 
Le nylon (si vous ne pêchez pas en tresse) peut se montrer plus ou moins élastique d’une référence à l’autre. 
Bannissez les nylons trop élastiques, qui s’allongent comme du chewing-gum lorsque l’on tire dessus. 
Sélectionnez un nylon à l’élasticité réduite, c’est le critère de choix N°1 pour la pêche aux gros jerkbaits, 
bien avant la résistance affichée ou la souplesse. Personnellement, j’ai un bon feeling avec les nylons ASSO 
Ultra 35/100 et 40/100, mais plutôt que de recommander un nylon, je vous conseille de tester directement 
l’élasticité en magasin avant de trouver et d’acheter le bon.  

…sinon, la solution ultime passe par la tresse. 
 
Les gros jerkbaits sont parfois affublés d’hameçons surdimensionnés et aux ardillons proéminents ; changez-
les ! La plupart de ces leurres peuvent être équipés d’hameçons triples de taille nettement plus raisonnable, 
beaucoup moins forts de fer et dotés d’ardillons plus petits ; facilitant ainsi grandement la pénétration de la 
pointe jusqu’à l’ardillon. Personnellement, j’utilise des triples ronds nickelés VMC N°1 sur mes Slider 10, 
Fatso 10, Slider 12, Warrior Crank 15, Skinner 15 et Pike 16 ; et des N°1/0 sur mes Buster Jerk, Fatso 14 et 
Jack 18. Enfin, je prends soin d’affûter chaque hameçon manuellement. 

…vous voilà parés ! 
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Le mot de la fin, enfin ! 

Conclusion : 
 
 
Voilà, vous savez tout ! …du moins, tout ce que je sais (si je n’ai rien oublié) ! 
 
N’hésitez pas à vous lancer dans la pêche aux gros jerkbaits, et vous verrez que vos poissons-nageurs de 
15gr vous sembleront ensuite tellement ridiculement petits, que vous vous demanderez comment vous avez 
bien pu accrocher ça au bout de votre ligne pour tenter un beau Brochet… J’espère que vous aurez l’agréable 
surprise de vivre rapidement vos premières attaques de becs sur ces gros leurres. Et même si les ratés au 
ferrage sont parfois plus nombreux, quel plaisir de voir que dans un plan d’eau que l’on croyais auparavant 
dépourvu de belles pièces, ces belles bouchées nous reviennent parfois copieusement amochées après une 
belle châtaigne dans la canne à laquelle on n’a pas su réagir à temps par un ferrage approprié (c’est-à-dire 
puiiiiiiiiissannnt !). Dernière remarque : prenez toujours un maximum de précautions lorsque vous utilisez 
ces gros jerkbaits, car un Bullnose de 165gr envoyé en pleine tête de votre coéquipier ou d’un malheureux 
passant est mortel. Voilà, je me suis attaché à vous décrire ma façon de pêcher avec ces gros jerkbaits ; 
mais n’oubliez pas : il n’y a pas 1 bonne façon de bien pêcher avec ces jerkbaits, mais des tas de façons ! 
Les animations décrites ici ne sont donc pas des règles absolues, et chacun est libre d’animer comme il 
l’entend. Alors servez-vous des bases décrites dans cet article ; mixez les animations classiques avec des 
récupérations linéaires, des tirées latérales, et trouvez votre propre style ! Laissez-vous tenter, et soyez prêt 
à ferrer à tout moment ! 

Bonne pêche ;°) 
 
 
 
 
 

 
Liens : 

 
 

vidéos : 
 

http://www.cwcab.com/webklipp/uv_eg064.wmv 
(vidéo du Belly Buster) 

 

http://www.cwcab.com/webklipp/uv_eg048.wmv 
(vidéo du Buster Jerk) 

 

http://riverruntackle.com/manta.mpg 
(vidéo du Manta) 

 

http://muskie.outdoorsfirst.com/muskievideo.asp 
(vidéo de jerkbaits américains. Voir les ‘poolside demo’) 

 
leurres : 

 

http://www.kunstaasdatabank.nl/showlist.php?view=1&oc=hits&ot=DESC 
(base de donnée de leurres populaires chez nos amis hollandais) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
* : Et n’oubliez pas ! Bullnose noir pour les hommes : 165gr de brutalité. Bullnose rose pour les filles : 20cm de bonheur ! 


